
O u s s a m a  B e n 
Laden, le terroriste 
le plus recherché 
du monde, a fi na-

lement trouvé la mort lors d’une 
opération conduite au Pakistan 
par une unité d’élite américaine, 
le célèbre SEAL Team 6. Une 
longue traque s’est terminée 
au printemps dernier et le mes-
sage de compte rendu du Team 
Leader à son autorité, “Geronimo 
killed in action” (1), est désormais 

célèbre. Le nom du chef Apache 
(2) avait été reconnu comme 
code pour désigner le leader 
de l’organisation terroriste Al- 
Qaïda. Tout aussi célèbre sera 
l’allocution du président Barack 
Obama le dimanche 1er mai au 
soir confi rmant la nouvelle.

Le  SEAL Team 6

Avant de revenir sur les infor-
mations disponibles concernant 
l’opération Neptune’s Spear, il 
convient d’évoquer l’histoire de 
cette unité bien particulière.

• L’identification du SEAL 
Team 6 :

Plus connu sous le nom de 
SEAL Team 6, le United States 
Special Warfare Development 
Group est aussi identifi é par l’acro-
nyme DEVGRU. Il s’agit d’une des 
deux unités spéciales et secrètes 
américaines, la seconde étant le 
1st SFOD-D ou Delta Force. Placé 
sous la responsabilité administra-
tive du Naval Special Warfare, le 
DEVGRU est commandé opéra-
tionnellement par le Joint Special 
Operation Command.

Image désormais connue de la salle de crise 
de la Maison-Blanche d’où le président Obama 

et son équipe restreinte ont suivi l’assaut 
du SEAL Team 6.

célèbre. Le nom du chef Apache 

“Geronimo killed 
in action” : 
l’opération Neptune’s Spear
Les armes blanches du SEAL Team 6, l’unité 
spéciale américaine qui a participé à l’assaut sur 
la résidence fortifi ée du terroriste le plus 
recherché au monde.

Portrait offi ciel du président 
des États-Unis Barack Obama.

Oussama Ben Laden, le chef 
de l’organisation terroriste 
Al-Qaïda.
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Selon des informations 
récentes, l’ex-SEAL Team 6, 
devenu DEVGRU aurait été 
rebaptisé à l’instar de la Delta 
Force devenue “ACE” pour Army 
Compartimented Elements. 
Toutefois, le nouveau nom de 
l’unité est classé secret-défense. 

• La création du SEAL Team 6 :
L’échec de l’opération Eagle 

Claw visant à libérer les otages 
de l’ambassade américaine de 
Téhéran en 1980 est à l’origine 
de la décision de créer une unité 
dédiée au contre-terrorisme. 
Son développement et sa mise 
en œuvre ont été confiés au 
Commander Richard Marcinko. 
Après avoir recruté ses hommes 
au sein du personnel des forces 
spéciales de l’US Navy et notam-
ment des SEAL Teams tradition-
nels et des unités EOD (Explosive 
Ordnance Disposal), l’offi cier en 
a assuré le premier commande-
ment de novembre 1980 à juillet 
1983. Après son départ, Marcinko 
signera une autobiographie, assez 
controversée mais à succès, sous 
le titre “Rogue Warrior”.

• Les actions opérationnel-
les connues :

Jusqu’à aujourd’hui, le SEAL 
Team 6 a été engagé dans 
différentes opérations listées 
ci-dessous.

– L’opération Urgent Fury a 
été conduite en octobre 1983 
lors du coup d’État mené à 
la Grenade. Face aux risques 
encourus par les civils américains 

présents, le président Reagan 
décida d’envahir la petite île des 
Caraïbes. Après une entrée en 
matière délicate, le groupe d’as-
saut 3 a été chargé de sécuri-
ser la demeure du gouverneur 
général Paul Scoon. Lors de 
cette intervention, les militaires 

aux côtés de 
membres de la Delta Force, 
du 75th Ranger Regiment, du 
160th SOAR et du 24th Special 
Tactics Squadron.
– Toujours en Somalie, les hom-
mes du SEAL Team 6 ont participé 

au combat mettant 
un terme à l’opération 
Gothic Serpent visant 
à capturer le chef de 
guer re Mohamed 
Farrah Aidid.

– La chasse aux 
criminels de guerre 
en Bosnie est aussi 
une mission confi ée 
au DEVGRU dont les 
hommes ont opéré 
en collaboration avec 

des unités de l’OTAN. Ils ont 
participé à la capture de Goran 
Jelesic, Simo Zaric, Milan Simic et 
Miroslav Tadic.

– L’opération Enduring Free-
dom, qui concerne le conflit 
afghan, a donné plusieurs fois 
l’occasion d’engager l’ex-SEAL 
Team 6, notamment lors de la 
bataille de Takur Ghar.

Il s’agit bien sûr des actions 
offi cielles et portées à la connais-
sance du public, mais ce n’est 
pas le cas de toutes et certaines 
demeurent secrètes. Car l’unité 
assure aussi de façon perma-
nente des missions de protection 
et d’infi ltration où leur tenue ne 
permet pas une identification 
immédiate.

rebaptisé à l’instar de la Delta 
Force devenue “ACE” pour Army 
Compartimented Elements. 
Toutefois, le nouveau nom de 
l’unité est classé secret-défense. 

• La création du SEAL Team 6 :
L’échec de l’opération Eagle 

Claw visant à libérer les otages 
de l’ambassade américaine de 
Téhéran en 1980 est à l’origine 
de la décision de créer une unité 
dédiée au contre-terrorisme. 
Son développement et sa mise 
en œuvre ont été confiés au 
Commander Richard Marcinko. 
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au sein du personnel des forces 

“Geronimo killed 
in action” : 
l’opération Neptune’s Spear

Selon des informations présents, le président Reagan présents, le président Reagan 
décida d’envahir la petite île des 
Caraïbes. Après une entrée en 

aux côtés de 
membres de la Delta Force, 
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1 - Membres du SEAL 
à l’entraînement.
2 - Membres du SEAL 
à l’entraînement. Notez 
le couteau porté en brêlage 
par l’opérateur de droite.
3 - Insigne du SEAL Team 6.
4 - Membres du SEAL 
à l’entraînement.
5 - La Une du New York Post 
du 2 mai 2011. Sans équivoque.
6 - Richard Marcinko, le “Rogue 
Warrior”, porte la barbe. Ici, 
en compagnie d’un ami artiste 
martial.
7 - Membres du SEAL 
à l’entraînement. Notez 
le push-dagger Safe Keeper 
de Cold Steel porté en brêlage 
par l’élément de droite.

américains engagèrent le combat 
avec des soldats cubains lourde-
ment armés. Le gouverneur, sa 
famille et les membres du SEAL 
Team furent ensuite extraits par 
hélicoptère.

Le groupe d’assaut 3 et une 
autre section menèrent ensuite 
une action contre la station de 
radio dont ils devaient prendre 
le contrôle. Toutefois, face à des 
troupes et à des engins blindés 
BTR, les forces spéciales optèrent 
pour la destruction du système 
de transmission.

– L’opération Restore Hope 
s’est déroulée en Somalie. Un 
nombre inconnu d’éléments du 
DEVGRU a été engagé au sein du 
détachement Task Force Ranger 

L’opération 
Neptune’s Spear

Dès le mois d’avril, les hom-
mes du DEVGRU ont été impli-
qués dans une opération qui sera 
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sans doute la plus connue de 
toutes. Symboliquement intitu-
lée (3) Neptune’s Spear (l’épieu 
de Neptune), elle a conduit à 
la mort d’Oussama Ben Laden, 
considéré comme l’ennemi 
numéro 1 des États-Unis. 

• 38 minutes chrono :
L’action militaire en elle-

même a duré seulement 38 
minutes ! Elle s’est déroulée 
dans une banlieue d’Abbotabad 
au Pakistan où le chef d’Al-Qaïda 

s’était installé vraisemblable-
ment depuis de nombreuses 
années. Sur le plan pratique, 
les membres du SEAL Team 
6 ont été héliportés sur le site. 
Lors de l’assaut sur la résidence 
fortifi ée (4), un des hélicoptères 
UH-60 Blackhawk a été touché, 
contraignant les hommes à le 
détruire sur place. Ben Laden a 
été abattu dans la chambre où 
il se trouvait et son corps a été 
emporté par les forces spéciales 
pour confi rmation d’identité. Au 
nombre des victimes, on trouve 
aussi le fi ls aîné du terroriste, une 
femme et deux de ses messa-
gers. Aucune perte n’est à déplo-
rer du côté américain.

• Un long travail préalable :
L’opération Neptune’s Spear 

n’aurait pu réussir sans un long, 
et très technique, travail préa-

lable faisant appel à 
différentes 

Leon Panetta, directeur de la 
CIA, n’a pas manqué de remer-
cier la National Security Agency 
(NSA) et la National Geospatial 
Intelligence Agency dont les 
travaux ont permis de s’assurer 
que la présence de Ben Laden 

à Abbotabad était “hautement 
probable” (sic). Une 

fois ce point 
acquis, 

UN HOMMAGE FRANÇAIS :  LE RAPTOR GT6 DE BASTINELLI 
CREATIONS
Il fallait oser et le coutelier français Bastien Coves l’a fait avec sa dernière création, 
le Raptor GT6 qui rend hommage aux forces spéciales américaines qui ont mené le raid.
Le jeune artisan spécialiste du couteau tactique et de combat a conçu 
un modèle puissant, le Raptor, dans une version baptisée Geronimo Team 6. 
Ce couteau droit sera décliné en plusieurs versions 
combinant les caractéristiques suivantes : acier D2 sablé, 
brossé ou tigré, plaquettes de manche en G.10 ou en Micarta 
toxifi é dans les deux cas. Un Raptor GT6 plus luxueux est même 
au programme, faisant appel à un acier damas et un manche en aloha.
Les dimensions de ce couteau droit sont les suivantes :
Longueur totale : 25,5 cm
Longueur du tranchant : 13,5 cm
Épaisseur lame : 3,5 cm
Poids : 155 g
Étui  : Kydex double rétention compatible Tek-Lok
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combinant les caractéristiques suivantes : acier D2 sablé, 
brossé ou tigré, plaquettes de manche en G.10 ou en Micarta 
toxifi é dans les deux cas. Un Raptor GT6 plus luxueux est même 
au programme, faisant appel à un acier damas et un manche en aloha.
Les dimensions de ce couteau droit sont les suivantes :

Kydex double rétention compatible Tek-Lok

Vue de la bâtisse occupée en toute discrétion par Oussama Ben 
Laden à Abbotabad.

Les plans de la demeure 
d’Oussama Ben Laden 

à Abbotabad au Pakistan, 
un document utile pour l’assaut.

En haut : couteau 
de combat de SOG baptisé SEAL 
Pup en fi nition “tiger stripes”.
Ci-contre : couteau de combat 
de SOG baptisé SEAL Team Elite 
en fi nition noire intégrale.

composantes 
du renseignement 
américain. Le DEVGRU a 
été le bras armé. En effet, tout 
avait commencé par l’identifi ca-
tion d’un messager en contact 
direct avec le chef d’Al-Qaïda. 
Les filatures ont mené à une 
bâtisse entourée de murs dont 
les habitants n’avaient ni Internet 
ni téléphone et brûlaient leurs 
ordures.

La décision a été prise par 
la Maison-Blanche, le 29 avril à 
8 h 20 min après une réunion 
qui s’était tenue la veille et au 
cours de laquelle l’identité de la 
cible était tenue pour acquise. 
À cet égard, il faut noter que 

les membres du DEVGRU se 
sont entraînés sur une base où 
la topographie des lieux avait été 
reconstituée.

Les armes blanches 
du  SEAL Team 6

Comme souvent dans les 
unités spéciales américaines, le 
SEAL Team 6 ne dispose pas 
d’un couteau spécifique, à la 

1

2

1 - Le Raptor GT6 de Bastinelli 
Knives est un puissant couteau 
droit de combat réalisé 
en hommage au SEAL Team 6.
2 - Version “luxe” du Raptor GT6 
à lame damas et plaquettes 
de manche en aloha.
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différence des régiments européens qui 
confi ent souvent la réalisation d’une telle 
arme à une entreprise. Ainsi, le régiment italien 
Col Moschin dispose d’un couteau droit fabri-
qué par Extrema Ratio et d’un pliant réalisé par 
FKMD.

• Une grande variété :
Au sein du DEVGRU, l’équipement est donc 

“AD perso” comme en attestent les quelques 
photos, le plus souvent posées, mettant en 
scène les membres de l’unité avec leur matériel. 
Il est ainsi possible d’identifi er certains couteaux 
allant du Safe Keeper, un push-dagger de Cold 
Steel reconnaissable à sa poignée antidérapante 
en Kraton, au Nimravus, un modèle droit de 
Benchmade. 

fort à parier que les couteaux Emerson Knives 
Inc. sont très présents chez les membres du ST6. 
Mais la preuve par l’image ne peut être fournie 
en l’état. Toutefois, il existe aussi de nombreux 
indices concordants, à commencer par les écrits 
de Richard Marcinko. Une photo à l’authenticité 
non confi rmée montre une vue de paquetage 
où sont bien en évidence deux modèles EKI : 
un pliant tactique CQC-12 et La Griffe (design 
du coutelier français Fred Perrin), accompagnés 
d’un couteau droit d’ESEE, le RAT 5.

Richard Marcinko a aussi collaboré avec 
Strider, une autre marque très liée au secteur mili-
taire, pour donner naissance aux modèles RM001 
et RM002 (ça ne s’invente pas !). Il est possible 
d’imaginer que, par fi délité, certaines pièces sont 
aujourd’hui en service au sein du SEAL Team 6.

• Mais rien d’offi ciel :
Il apparaît que le DEVGRU ne dispose pas 

(encore ?) de couteau offi ciel. Interrogé sur ce 
point particulier, un ami spécialiste des armes 
blanches a avancé une hypothèse intéressante. 
Le fondateur de la société d’équipements 
professionnels Blackhawk, lui-même ancien 
Navy SEAL, employait plusieurs ex-confrères 
au sein de son Special Operations Bussiness 
Developement Team. Interrogés par cet “expert 
couteaux” de l’entreprise sur l’impact et le RETEX 
de ce type d’armes, ces derniers ne se sont pas 
montrés vraiment intéressés par le couteau et 
le combat au couteau dont ils semblaient avoir 
une connaissance limitée.

S’il est désormais évident que l’opération 
Neptune’s Spear restera pour longtemps l’image 
du succès du SEAL Team 6, elle conserve 
encore de nombreuses zones d’ombre liées à 
son caractère exceptionnel. Et d’une certaine 
manière, le secret qui entoure l’unité spéciale 
américaine transparaît aussi dans les armes 
blanches qu’elle utilise.

Frédéric Combe

(1) Geronimo tué dans l’opération.
(2) Et les Amérindiens ont assez peu apprécié 
ce choix lorsqu’il a été révélé au grand public.
(3) L’insigne des SEALs 
est un aigle tenant dans ses serres un trident 
sur fond d’ancre de marine.
(4) Disons surtout qu’elle était entourée de murs 
et discrètement protégée.

Strider, une autre marque très liée au secteur mili-
taire, pour donner naissance aux modèles RM001 
et RM002 (ça ne s’invente pas !). Il est possible 
d’imaginer que, par fi délité, certaines pièces sont 
aujourd’hui en service au sein du SEAL Team 6.

(encore ?) de couteau offi ciel. Interrogé sur ce 
point particulier, un ami spécialiste des armes 
blanches a avancé une hypothèse intéressante. 
Le fondateur de la société d’équipements 
professionnels Blackhawk, lui-même ancien 
Navy SEAL, employait plusieurs ex-confrères 
au sein de son Special Operations Bussiness 
Developement Team. Interrogés par cet “expert 
couteaux” de l’entreprise sur l’impact et le RETEX 
de ce type d’armes, ces derniers ne se sont pas 
montrés vraiment intéressés par le couteau et 
le combat au couteau dont ils semblaient avoir Le Raptor GT6 sera décliné en plusieurs tailles 

et versions.

Le MPK-TI de Mission Knife, conçu à la 
demande des Navy SEALs et des Recon Unites 
des Marines, est vraisemblablement utilisé par 
les spécialistes des explosifs. 40 % plus léger 
qu’un couteau droit classique, il dispose d’une 
lame de 18 cm. Non magnétique, il possède 
une poignée ergonomique en kevlar et Hytrel.

La marque américaine SOG produit aussi 
plusieurs couteaux de combat, inspirés par les 
forces spéciales. Il s’agit des SEAL Pup, SEAL Pup 
Elite et SEAL Team. Au regard des liens unis-
sant les deux fondateurs de l’entreprise avec les 
SEALs, il ne serait pas surprenant de trouver ces 
modèles en service actif…

• Une supposition… bien fondée :
Mais connaissant les liens d’amitié qui unis-

sent Richard Marcinko et Ernest Emerson, il y a 

arme à une entreprise. Ainsi, le régiment italien 
Col Moschin dispose d’un couteau droit fabri-
qué par Extrema Ratio et d’un pliant réalisé par 

Au sein du DEVGRU, l’équipement est donc 
“AD perso” comme en attestent les quelques 
photos, le plus souvent posées, mettant en 

fort à parier que les couteaux Emerson Knives 
Inc. sont très présents chez les membres du ST6. 
Mais la preuve par l’image ne peut être fournie 
en l’état. Toutefois, il existe aussi de nombreux 
indices concordants, à commencer par les écrits 
de Richard Marcinko. Une photo à l’authenticité 

Le pliant tactique CQC-12 
ou “Comrade” d’Emerson Knives Inc.

Le MPK12-Ti a été réalisé 
pour les SEALs dans le cadre 

d’un marché militaire 
(NSM 1386-01-417-1263).
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